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Mer, sublime atelier, laboratoire immense,
Des transfoi mations, tu sonnes le rappel,
De la vie en ton sein Dieu jeta la 
Du polype perdu surgit un archipel.

Ton flot ronge le fiord, submerge la lagune, 
Entame le silex, effrite le granit ;
Il démolit le roc et, construisant la dune,
Marque le nouveau terfoe où ton règne finit.

J'aime ta voix sonore et j’aime ton silence,
Tes accès de fureur et ta sérénité.
J’aime à monter l’esquif qui, sur toi se balance 
Quand ton calme sourit à ta propre beauté.

Lorsque, comme un miroir, ta ; -irface est unie. 
J’aime à voir rougeoyer ton horizon vermeil 
Dans un rayonnement de splendeur infinie,
Reflet daube ou déclin flamboyant du soleil.

J’aime à voir, quand la lune éclaire la nuit sombre, 
Le navire qui trace un sillage argenté.
Je plonge mon regard dans la glauque pénombre 
De ta phosphorescente et mobile clarté.

semence :

Ton clapotis léger, me berçant de doux lèves, 
Murmure A mon esprit d’harmonieux 
Quand je viens comparer,
L’éternel mouvement à l’éternel

propos,
sur tes inertes grèves,

repos.

Rémi Tremblay.

JVCZEZR
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DISTINGUÉS

PM CYVRIEN (iÉLINAH 
Mulre de la Ville Saint-Ijoiii». M. JÉRÉMIE DÉCARIE,

LL.B., M P.P

Le tarif des contributions dans les Sociétés faire face à ses obligations à n'importe quelle 
de secours mutuels période de son existence.

Et pourquoi cela ! parce que l’expérience 
extraits d’un discours prononcé devant nous a convaincu qu’il existait un coût réel 

le “national fraternal congress” de l’assurance et qu’une association ne pou-
par l’hon. W. A. Northcott vait. ignorer la table de mortalité. Chaque

société doit donc travailler pour son propre 
Il est facile de donner le champ libre a salut tt nous savons tous aujourd'hui que le 

son imagination sur les questions philoso- salut est dans le tarif exact... 
phiques, mais, quand il s’agit de mathéma­
tique, on ne peut plus errer. On ne trouvera 
pas un homme qui soutiendra sensément Le Quel à Québec
que deux et deux font trois ou un autre que Au nombre des mesures que la Chambre

E ÊEEH3ifE?iEHH:nèemêmeSn„’nStntl®llemen.t m®lh,ima.t,que- toyens. Les hommes du guet étaient armés 
far,“n, 8 m ‘?“p?.ssl.ble d.e s,orllr ,100 d’tin long bâton, muni d’un fanal et d’un 

livres de farine dun baril si quelquun ny a tric trac pour reveiller les citoyens en cas 
pas mis les 100 livres auparavant, de même d’incendie ; i s parcouraient la ville et chan- 
il sera impossible à une société de toujours taient les heures. Ceci rappelle cette cou- 
payer $i’o°o si elle na pas perçu les con- tume touchante qui existait à Paris au moyen-
re mnnian, CSSa,reS P°Ur arnVCr à f°rmer â&e' Les homr“es du guet chantaient aussi 
ce montant. les heures pendant la nuit, mais à minuit ils

Une société qui aurait proposé d’élever ajoutaient : “ Priez pour les âmes des tré- 
ses taux, il y a quelques années, aurait sou- passés.” 
levé une tempête parmi ses membres, parce
qu’alors les actuaires n’avaient pas _________
démontré que les sociétés de secours mutuels
devaient avoir les mêmes bases scientifiques En Angleterre où il existe des associations 
qu’une compagnie d’assurance. de tempérance dont les membres s’abstien-

Aujourd’hui, les sociétés qui n’ont pas nent de toute boisson alcoolique, on a cons- 
adopté un tarif exact peuvent se compter, et taté par les compagnies d’assurances sur la 
le temps n’est pas loin où aucune société yie que la mortalité des abstinents est de 
honnête ne voudra exister sans avoir un *5 P-c- moindre que celle des non abstinents, 
tarif de contributions qui lui permettra de

P. T. Bédard.
encore

Van Coillie.
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Mutualistes, en avant ! Echos du Congres de la Tuberculose
PARIS, OCTOBRE 19C5

PRÉSERVATION ET ASSISTANCE DE L’ADULTE 

HYGIÈNE SOCIALE

Joignant le geste à la parole, Mgr de 
Montréal vient de fonder la Société de Tem­
pérance qu’il annonçait dans sa lettre pasto­
rale d’il y a quelques semaines.

Cette société, dont il sera le président

jss U1 Vp&nis" ,Tr «r *s“slence, et pour directeurs MM. h s curés de 
chaque paroisse. Enfants, jeunes gens, chefs
de famille seront priés de Lire partie de (Suite)

Cp^baeau0xCrésuha,ds0nt "°US aUend°nS ,CS fussion rapports

L éloquent appel de notre premier pasteur Millerand. — Nous devons nous
sera entendu des mutualistes qui désiraient lnsPirer des exemples de l’Allemagne, et 
un semblable mouvement depuis longtemps co™me elle, nous efforcer d’employer nos 
déjà. Il est donc hors de doute que nos capitaux à des œuvres de préservation. Il 
sociétaires se hâteront de s’enrôler, dans imPorte donc de favoriser l’emploi pour des 
leur section paroissiale, sous la bannière de œuvres sociales des capitaux fournis par les 
la sainte tempérance. ouvriers, les patrons.

Il appartient aux hommes qui ont pensé . ^ Mabillaud. — On a fait en ces der- 
faire des sacrifices d’argent pour assurer le mers temPs k reproche aux mutualistes de 
bien-être matériel de leur famille, de donner ne Pas s’®lre occupés de la lutte contre la 
le bon exemple dans la croisade qui corn- tuberculose.
mence contre l’airool, cause de tant de ^es sociétés de mutualistes doivent en- 
foyers éprouvés, de tant de misères, de tant Ver dans la voie de la prophylaxie et sont 
de dégradations, de tant de vices. du reste, prêtes à le faire.

Soldats de la mutualité devenez les apôtres M. Freund fait observer qu’il est fort bien 
de la tempérance et vous aurez complété de Pre"dre toutes les mesures que l’on pro- 
votre œuvre. Sachez reconnaître le zèle pose' mais Qu’'1 faut surtout s’occuper de 
ardent, la sollicitude paternelle qu'éprouve Pr^ven*r ta maladie en rendant les individus 
pour vous, pour vos familles, pour votre P*us aP*es 4 vivre correctement, 
race, l’archevêque de la métropole, notre M. Che^son voudrait voir se réaliser l’as- 
président d’honneur. surance des veuves et des orphelins et sou-

Mutualistes, en avant ! haite que le Congrès s’en occupe.
M. Fuster Lit observer que l’on doit 

créer en une certaine mesure

et mutualité dans la lutte 
contre la tuberculose

. . l’obligation à
se protéger en raison de la nécessité supé­
rieure de protéger la société.

Qu’est-ce qne la poésie?
Chasser tous souvenirs et fixer la pensée,
Sur un bel axe d’or la tenir balancée.
Incertaine, inquiète, immobile pourtant ; 
Eterniser peut-être un rêve d’un instant •
Aimer le vrai, le beau, chercher leur harmonie ; 
Ecouter dans son cœur l’écho de son génie ; 
Chanter, rire, pleurer seul, sans but, au hasard : 
D un sourire, d un mot, d’un soupir, d’un regard, 
raire un travail exquis, plein de crainte et de

[charme.

communications diverses
Principales mesures prophylactiques pri­

ses contre la tuberculose pulmonaire par 
l administration de la Caisse d'Epargne et 
de retraite sous la garantie de P Etat belge 
— M. Alphonse Mauillon (de Bruxelles)" 
— On est arrivé à réduire à 2,50 pour 100 
le nombre des tuberculeux parmi les em­
ployés de l’administration de la Caisse d’E- 
pargne de Belgique, grâce à la sélection 
médicale, alors qu’il est de 18 à 20 pour 100 
dans la population ambiante.

D„ millier, d'i.rogne, de,ee-de,, JjSSLTTS**

&?£££*■'™‘“”i- “» £*!■■ «&S:
Abbé CHS Larocque. frnmoî * hCU par la vaPeur d=

Faire une perle d’une larme ;
Du poète ici-bas voilà la passion.
Voilà son bien, sa vie et son ambition.

Alfred de Musset.

(A suivre)
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Concours de Recrutement ,5&£J5TZi£
[x |„ nombre de membres pendant le concours
UU I mars au (mais pas moins de 40) recevra une montre 

30 iiiin 1906 et u?e chaîne en or ou la somme de $100.00, 
au lieu du prix d’honneur de division qu’il 
aura mérité.B Arreté du Bureau Exécutif Prix de Cercles et de Bureaux de 

____ Perception
Art. 7.—Une série d’insignes d’officiers( U est institué un concours de recrutement .. . . ,

qui commencera le ...

teront leur effectif de 15 membres au moins. 
La réception de cette récompense n’aura

tVïrsrrss
cours par les cercles ou par l’intermédiaire suit son effectif de membreTrègleT

il leur est interdit de Charger moins qu™ s ^"oir P * C°DC°UrS)’

taux fixés par les statuts et le présent arrêté. , x .
Art. 2—Les cercles feront remise au W De 15 membres au moins, —pour les 

Conseil Général de la somme de <0 cts cerclfs qul ne comP‘eront pas plus de 50 
seulement, comme honoraire d’enregistre- me/l?vbrnS aU *” mars- 
ment, pour tout nouveau membre auquel il Ve ZSA (20 membres au minimum),
aura été accordé un certificat de $<00 ou de P°yr ceux “ont '’effectif sera de 51 à 100 
$1,000. membres.

(c) De 15% (au moins 25 membres) —
. _ , pour ceux dont l’effectif sera de 101 à 200

Art. 3.—Les membres, les bureaux de membres.
perception et les cercles qui les auront mé- (d) De 10% (au moins 30 membres)__
niées, aux termes du présent arrêté, rece- pour ceux dont l’effectif sera de 2or membres 
vront de l’Association les récompenses énu- ou plus.

tss*srsatts sa ruas —z i«sr Aaasftc
qui auront été admis dans la société avant augmenté son effectif (au moins 30), au Heu

ments exigibles pour les deux mois qui bannière en soie bfanche, bro5ée”avec écu^ 

auront sum celui de leur admission. son de ,a société, en application, lambrequffi
et frange en or, inscription, etc.

le 30 juin prochain (1906).

Droits d’Entrée

Récompenses

aux

Prix Personnels
_ Art. 4.—Une insigne de membre au so- Composition des Divisions de Concours

ciétaire qui aura présenté un membre et An ,, „ ,
$1.00 pour chaque autre membre. situés d»n, chacune des divirion. d-aprèT <b^S

Art. 5.—Prix cT Honneur de Division : concourront ensemble :
Le sociétaire qui aura présenté le plus grand «re Division.—Les cercles qui auront un effectif de 
nombre de membres, dans sa division de tpe“bre prochain1”” p"ticip*nU en ,èele ,e ,er “P- 
concours (à condition que ce nombre soit 2e Diui.ion—Ceu* de 101 à 200 membres indusi- 
de 20 au minimum), recevra une montre en vement.
or OU la somme de $50.00, à son choix, 3e Division.—Ceux de 51 à ir» membres inclusi-
outre le, récompenses mentionnée, à l’ar- ’T/oivision-Ceux de 50 membre, ou moins et le.

bureaux de perception.tide 4.
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I

œl^ullon. W’ P0"r '«NIH» d» prix en

Le Canada a exporté, en 1904, pour une 
valeur de 48 millions de bois, etc.

Le Canada a 11,126 manufactures em-
? la somme de 4.6

tiinHnn J>V k tllresJd une re8“ête demandant l'ina- millions aux manufacturiers du Canada. 
an b"eau de perception ou d’un cercle, aux

cours Dersnrmelt^,Par ' lntermédl,ire °!> avec le con- LES PÊCHERIES AU CANADA

«ndidau <n<ral’ * ““‘^“es'ont présenté comme dU Canada ont rapporté 23

tion (en assemblée généra"'ou p« soTcomh'é K ^* ,?.anad* 8 CXPorté Pour une valeur de
veillance), pourra se déclarer et déclarer ses membres 10 mi,llons de poissons. 
cu^i,,ra.0,1C0Ur, pour obtenir d’autres avantages parti. La morue est le poisson dont on exporte 
crin,?' 1 uarde. qui contreviendront au, près- quantités, le saumon vient
c nè u a" P/^Dt e/rêt<' no,amment en ce qui con- “ SeCOnd 1,eU'
à toute récompense'1^*’seront déchu»de leura droits Les pêcheries donnent de l’emploi à 
de^ron/f -L" de perception *’“f*
«Dtemhra"ne r?|,.Por',u G<n<r»l, le premier x L outillage nécessaire aux pêcheries est 
“u, dûr.n,!l“ m’ d“ r/,u>“ Su’**1 auront obte- évalué à 1 . millions.
date d'admission des candidats qui auront'été'admisct F Commf valeur en pêcheries, la Nouvelle- 
hon!Ur.'2nt avant le 1er juillet, leurs contribu- VC0S3F o :cupe le premier rang, la Colombie
moine aim!!'!™1» 7e,,cœcn|f’ vequi» pour 2 mois au Anglaise le second et le Nouveau Brunswick 
sentés* Les hn, ",0ms de “ux 9W ,es auront pré- le troisième, bureaux de perception et les cercles qui T „
n auront pas transims leur rapport au Secrétaire géné. Les pêcheurs Canadiens ont capturé 12.-
Dorrâ”,1!1!f '? “Pteœb,e Prochain, ainsi que les rap- 9°5 phoques en 1904.

«mw' mensuel,, au temps prescrit, pour 
mdi^H À” Térl.ficatlons nécessaires pour faire l’ad- 
cou " d“ PnX’ P0""001 être déclarés hors con-

Silence à l’Eglise
En foi de quoi j’ai signé, Napoléon 1er, quelque temps après le 18 

brumaire, ayant à parler à une dame, sortit 
a pied, le matin, et comme on lui dit qu’elle 
était à la messe dans une église voisine, il y 
courut, et l’ayant trouvée, avec la vivacité 
de ses passions, de son caractère et de son 
âge, il se mit à lui dire tout haut et rapide­
ment ce qu’il avait à lui communiquer. La 
dame lui prit la main et lui montrant le 
pavé :

“ On n’est pas ici pour parler mais pour 
entendre la messe. Taisez-vous, et mettez- 
vous là à genoux."

j* c”t *prt’d'■ - 255ï SAVtt: Z Sib
LC Canada compte 1,033 bateaux à va- puis quand ils furent rentrés et qu’il se’

trouva vis-à-vis d’elle :
Madame, dit-il, je vous déclare et j’en 

prends l’engagement, qu’à des honnêtes gens 
comme vous il sera désormais permis de 
suivre les exercices de leur religion sans

lÆftLUya "■ Pl“« d» ** *“™' Pkine libCT,< V”
Les Etats-Unis ont un ranlt=i Et de Ià’ a8Surc"t on> date la résolution,

millions pU=« „ Canada. ™ ZSg-gîSg "

L. J. D. Papineau, 
Secrétaire Général.

Montréal, 8 février i9c6.

Petite encyclopédie Canadienne

LA MARINE DU CANADA

Le Canada occupe la septième place 
la liste des nations maritimes.

Le Canada

sur

Æ

peur.
Le Canada a 28 stations de sauvetage. 
Le Canada a construit 328 navires en 11904.

l'industrie AU CANADA
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Moyens Originaux d'Economiser Pages Oubliées

LK VÉRITABLE PATRrOTEM. McDowell, président d’une importante 
banque d’épargne de Chicago, a eu récem­
ment l'utile fantaisie de prendre des infor­
mations, auprès des clients de la banque, 
sur les méthodes qu’ils adoptaient pour 
arriver à économiser. Et voici les réponses 
qu’il a obtenues ; elles ne manquent ni de 
piquant, ni d’intérêt, et pour la majorité de 
nos lecteurs elles seront comme une révéla­
tion : Un certain déposant mit dans une 
tire lire, à la maison, tous les cents qu’il a 
dans sa poche chique soir. Un autre, met 
tous les dix cents. Un autre, qui est père 
d’un enfant, amasse de l’argent pour l'en 
voyer au collège plus tard. Un autre s’ouvre 
un compte contre lui-même, chaque mois, 
payable tant par semaine. L’idée de ce 
subterfuge lui est venue en constatant qu’il 
trouvait toujours moyen de payer ses dettes. 
Il s’est dit alors qu’il pourrait bien devenir 
son propre créancier. Un autre dépose dans 
une tire lire, à la maison, tous les 25c de 1892 
qui lui passent par les mains. Un autre 
s’alloue un montant par semaine pour ses 
menues dépenses : lunch, tramway, cigares, 
théâtre, etc., et chaque dépense qu'il évite 
se transforme en une économie. Plusiturs 
se sont achetés des razoirs “Safety” et 
mettent 10c dans leur tirelire chaque fois 
qu’ils se rasent. Un autre met un dollar de 
côté, le jour de la paye ; 50c le lendemain, 
25c ; le surlendemain, 10c ; le jour suivant, 
5c, puis 2c la veille de l’autre paye. Et il 
recommence. De cette façon, il épargne 
$1.92 par semaine, sans s’en apercevoir.

Ces moyens, qui paraissent bizarres et 
presque enfantins au premier abord, pro­
duisent des résultats si étonnants qu’on en 
vient à les trouver ingénieux après réflexion. 
Nous avons l’espoir qu’en les faisant con­
naître à nos lecteurs bon nombre d’entre eux 
voudront soit les essayer, soit en inventer 
d’autres plus conformes à leurs habitudes ou 
à leur caractère.

L’important c’est qu’on se mette à écono­
miser.

L’économie étant une nécessité pour les 
bourses moyennes comme pour les petites 
bourses, il n'y a pas de sots moyens d’at­
teindre son but, du moment qu’on n'offense 
ni Dieu, ni la morale, ni la raison.

Pour aimer la patrie avec un sentiment vé­
ritablement élevé, nous devons commencer 
par lui donner en nous-mêmes des citoyens 
dont elle n’ait point à rougir, dont elle 
puisse au contraire se faire honneur. Tour­
ner en dérision la religion et les bonnes 
mœurs, et aimer dignement la patrie, c’est 
chose incompatible. Si un homme fiit outra­
ge aux autels, à la sainteté du lien conjugal, 
à la décence, à la probité, et puis vient 
crier : Pairie ! patrie ! ne le croyez pas ; c’est 
un hypocrite de patriotisme, c’est un très 
mauvais citoyen.

Il n’y a de bon patriote que l’homme ver­
tueux, l’homme qui comprend et aime tous 
ses devoirs, et se fait une étude de les suivre.

Celui-là jamais ne se confond ni avec 
l’adulateur des puissants, ni avec l’ennemi 
acharné de toute autorité. Eire servile et 
être irrévérent sont deux excès pareils.

S’il occupe un emploi du gouvernement, 
soit civil, soit militaire, son but n'est pas sa 
propre fortune, mais bien l’honneur et la 
prospérité du prince et du peuple.

S’il est simple particulier, l’honneur et la 
prospérité du prince et du peuple sont éga­
lement l’objet de ses plus ardents désirs, et 
il ne fait rien qui s’y oppose ; il fait, au con­
traire, tout ce qu’il peut pour y contribuer.

Il sait que dans toutes les sociétés il y a 
des abus ; il désire que ces abus soient cor 
rigés, mais il a horreur de la fureur de ceux 
qui voudraient les corriger avec des rapines 
et de sanglantes vengeances, parce que de 
tous les abus, ceux là sont les plus terribles 
et les plus funestés.

Il n’invoque pas, il ne suscite pas les dis­
sensions civiles ; il est au contraire, autant 
qu’il peut, par son exemple et ses discours, 
le modérateur des esprits exagérés, l’éloquent 
conseiller de l’indulgence et de la paix II ne 
cesse d’être un agneau que lorsque la patrie 
en danger a besoin d’être défendue ; alors il 
devient un lion, il combat et triomphe ou 
meurt. Silvio Pf.llico

Malheur à vous, qui êtes puissants à boire 
le vin, et vaillants à vous enivrer.

Ancien Testament.
Lorsqu’un homme veut commettre un 

crime, il prend des boissons alcooliques 
pour faire taire sa conscience et se donner 
le courage nécessaire.—S.-A. Abbott.

L'alcool est un poison si virulent qu’on 
ne peut le prendre que sous la forme diluée 
de spiritueux.—Dr Lees F. S. A

1
1
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Les Cercles Modèles
23
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Cercle Carillon, No ii.

comtV ^’Argenteuil'que' ftit^feodé'ie'cerde SaVoir m™ant l’état de la

bablement le souvenir du plus beau fait
rtïmrfrînçai's* anna'eS’dU m°inS S0US le
n,^uî™.e iCS pe,Jples peureux, ce cercle n’a *9oo 4I5 $ *g j*
nnP drî"st.ol«; 11 a toujours fonctionné avec 1902 45 594 „
4. gilamé parfaite et les officiers com- 1905 4g , 0„

pétents ne lui ont jamais manqué. Ses mem- ’ 35 39
ponc,0unal,rLtenCsoîtribUaSSenVa T ^ n°S/ta‘utS ce ««le devrait avoir
membre EnfitD’ da"S divers concours- ses surplus^dTss^ SQ^c’esUdir’e d"
”nne.sCS °Dt rCmP°rté P'UsieUrs prix per‘ $». N’est-c^p^’qL6 no^confîéres H

Carillon font bien les choses ?

Février Flatteur Izjpzyt-jffti: » «: cessas JS?- - d°“-

;Sk iiSr"»k
Dspuis que le docteur Gistal 
Soigne des familles entières,

Ne vous y trompez pas : ni les voleurs, “ Flatteur 1 ” s’écrietè HnT*'

ï«!s* “ lï.t 1 on a fait deux cimetière! !
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Hygiene Pratique de-Paul, nous avons assist# des viei'lards de 
75 à 80 ans, encore robustes et vigoureux, 
qui avaient passé plus de quarante ans i ,e 
leur existence sons manger un seul morceau 
de viande. La neurasthénie, la névrose sous 

L'observation rigoureuse de toutes les toutes ses formes, la goutte et la dyspepsie, 
prescriptions de l’Eglise sur le jeûne et sont absolument inconnues chez ces pauvres 
l’abstinence est non seulement une péni- gens, tandis que ces maladies se développent 
tence, une mortification utile à la sauté de avec une intensité réellement .effrayante dans 
l’âme, c’est en même temps l’application la les classes de la société où l’on abuse '’es 
plus judicieuse de prescriptions hygiéniques, viandes, où l’alimentation surabondante 
d’une si grande valeur, qu’on ne peut les ébranle le système nerveux par l’excitation 
enfreindre longtemps sans que l’organisme constante qu’elle produit, ou laisse dans le 
subisse des désordres plus ou moins graves, corps des résidus que l’organisme ne peut 

Nous estimons que les adoucissements utiliser et qu’il n’a pas la force d’éliminer, 
temporaires que l’Eglise a été obligée d’ap- résidus qui sont la cause, le point de départ 
porter à ces lois, par suite de la regrettable des maladies les plus différentes. N’est-il 
erreur des médecins, qui attribuent à la pas évident que le jeûne et l’abstinence sont 
viande une valeur hygiénique qu’elle ne pos- îes remèdes naturels de toutes les maladies 

e sède pas, nous estimons que ces adoucisse- qui ont leur origine dans les excès alimen- 
ments vont à l’encontre du but proposé. En taires ?
effet, ce sont précisément les personnes que Nous pouvons donc dire avec raison que 
le régime végétarien guérirait, les malades le semi-végétarisme catholique, que les lois 
pour lesquels la viande est un poison qui de l'Eglise sur l’abstinence et le jeûne sont, 
sollicitent, par ordre de leur médecin, à tous les points de vue, un bienfait pour 
l’exemption des pratiques de jeûne et d’obsti- l’homme. r p-AVRICH0Ni
nence. Les dyspeptiques dont l’estomac est 
une véritable fabrique d’acides, les neuras­
théniques, les innombrables névrosés, les 
goutteux, et tant d’autres qui se croient inca­
pables de supporter le jeûne et l’abstinence 
ne guériront jamais s’ils ne se soumett

LE CARÊME BIEN OBSERVÉ EST UN VÉRI­
TABLE BIENFAIT PHYSIQUE

1

f

i

li
b' <r l’Archevêque de Montréal et les 

exercices athlétiques
Voici une nouvelle qui est bien de nature 

pas à une diète beaucoup plus sévère i,.. à réjouir et encourager les amateurs de rul- 
celle que l’Eglise impose, et qv: aurait été turc physique, en même temps qu’il ajoute 
peut-être suffisante pour leur conserver la un nouveau relief à la haute réputation d’édu- 
santé, s’ils l’avaient toujours suivie scrupu- cation moderne qui distingue Mgr Bruchési, 
leusement. Le 26 janvier dernier, donc, à l’occasion

Quelques personnes nous disent : “ Les des conférences pédagogiques à l’Ecole Nor- 
hommes de notre époque n’ont ;>lus la force male Jacques-Cartier, Mgr l'Archevêque as- 
physique de leurs pères et on ne peut exiger sistait à des exercices gymnastiques, par les 
des pauvres êtres malingres et souffrants élèves de l’Ecole. Sa Grandeur fut enchantée 
que nous sommes, des privations qui étaient du spectacle et déclara que, séance tenante, 
gaillardemei ' supportées par nos ancêtres.” elle avait résolu de réunir, au mois de juin 
Il est facile de montrer que ce langage est prochain, au Manège militaire, rue Craig, les 
un pur sophisme. En effet, on ne trouve élèves de toutes les écoles catholiques de 
d’une façon générale, des santés vraiment garçons, à Montréal, pour les y faire prendre 
parfaites, des organismes entièrement sains, part à un concours de gymnastique. Mgr 
que dans la r’ isse pauvre où la viande Bruchési ajouta qu’en cela il ne fera que 
n’apparalt que lien rarement sur la table, suivre l’exemple illustre de Sa Sainteté Pie X, 
et où l’on je* ae plus qu’il ne serait néces- convoquant la jeunesse catholique de Rome 
saire. Les paysans de certaines régions, dans les jardins du Vatican, afin d’y organi- 
qui font carême toute l’année, brillent par ser des concours du même genre.
leur force et leur vigueur. Qui n’a pas eu ____________
l’occasion d’admirer à la campagne certaines
familles pauvres soumises à toutes sortes de L’usage des stimulants alcooliques retarde 
privations, vivant de pain et de soupe, et la digestion, en figeant la pepsine, élément 
dont les enfants sont nombreux et pleins de essentiel du suc gastrique, et par là entrave 
santé. A notre conférence de Saint-Vincent- l’action de l’estomac.-Drs Todd et Bowman.
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Ce«x qui prennent un p’tit 

des bons risques ?
cou» sont-ils Manufacturers Temperance and General 

Liife. — Non. L’expérience démontre que la 
r . . longévité des abstinents est plus grande

narL77?,U/Stl0n su,v*"te vient d’être posée Masonic Life Association of Western New
par The Insurance News à 42 compagnies York. —Non. 22 ans d’expérience l ,us en- 
d assurance sur la vie et associations de se- selg“e~t que l’alcool abrège la vie 
cours mutuels : Massachusetts Mutual Life. - Non. Boire

Kigie gtntrale, considérez-vous tindi- p'°, des changements dans l’organisme. 
vtdu çm fait un usage habituel de /loueurs L®,c?01 diminue la longévité probable de 
enivrantes comme un aussi bon risque que pré,S,d” #•
celui qui n en prend pas du toutl” Michigan Mutual. —Non. L’usage des
mnLteS/-P,anSeS reÇUCS Rar notre confrère n^uTt^îStt" **'dimi’

t si intéressantes et si concluantes que Mutual I if, m

°”'” ;T>du7“—î^Ïn„„.
„°dd Sodety.—

la famé1 L'fe- ~ N°n‘ Lc$ liqueurs ruinent Order of Scottish Clans. - Non. Celui
American Legion of Honor. _ Non. Les P« krhume.Tes bronShef"6”6111 attCint 

statistiques démontrent que c’est un mauvais Pacific Mu ual Life 
"T®-. , ... „ ‘ pose aux mal dies.*is3s£~T rr l’"”8e “•

„«SN°- R“dl’état â dangereux dans les maladies à les accidents.

«“« Uf-VN». U. .b» °-Non

Æîïïïrifti-
maladie >ncapable de résister à la a J“>;jeMutual Life.-Non. L’alcool

Fnnhi wlghitSrLife Ass°ciation- - Non. Sun® Ufe!-Non. Les liqueurs attaquent
dation-Non'eBo1r,dH E-d°W,ment ,Ass0" ’* constitution- L'usage a une tendance à 
„a , r100- P°lre diminue la vitalité et augmenter.

nd plus incapable de repousser les mala- Union Central Life. — Non. L’usage 
, . abrège la vie.

Fidelity Mutual Life Association. - Non. Union Life. — Non.
™al“é et Pouvoir de se récupérer. Union Mutual Life. - Non. L’usage dé- 

H^ f , d,L,<!' TNon- L’usage même mo- génère souvent en abus. 6 d*
Hnm» Fipudatton des maladies. United States Life.-Non. L’usage affecte

taütl «t Friendly Society. — Non. La mor- k coeur, l’estomac, le foie et le rein
KnLt rU.l0ULP'US grande' Washington Life. - Dépend de l’âge et
Knights of the Maccabees. — Non. Boire de la quantité. 6

abrège la vie. . . „
Knights Templar and Masons I if, r„ vJv A“er,can Temperance Life de New-

îflSÆfiïsiff*-k p“: at‘«n Jmsris
meilleur risque. abstinent est un bo sson alcoolique. D’après ses statistiques

Manhattan Life. —Cela dén,nd H» 1 • taux de sa mortalité, comparé à celui des
quantité prise. dép d de la ^ ^ 20 P" Cl en faveur

etc.
— Non. Cela prédis-

-:~
r .

.

5K



C’Alliance Rationale NOUVEAUX BUREAUX DE 
PERCEPTION

PUBLIÉE PAR

La Société de Secours Mutuels 

L’" Alliance Nationale ”

Fondée le 11 décembre 1892. Incorporée par la Légielatu 
Province de Québec en 1893 (56 Victoria, ch. 84).

A MONTRÉAL

N D. I)E Stanbridgr. No 155, institué à N D 
de Stanbndgr, Co. Mitsbquui, le 3 janvier 1906, par 
M. O. Dépatie, R P.P.G., et organisé par ce dei 
nier.

Percepteur. M. E. Plante ;
Md E , J. J. Surprenant ;
Com. de it. : Rvd J A ‘Laurence, piésilcr.t ; J. 

J Surprenant, M D , et Thi Brauli, M D7 Place d’Armcs B. P. Boîte 2172
Tél. BeU 2255.

MONTRÉAL, FÉVRIER 1906 NOMINATIONS

SUBSTITUTS

Les confrères dont les noms suivent ont été nom 
més par M. le Président Général ses substituts auprès 
de leurs cercles respectifs :

Ça et là
MM. E. Biron, cl. Sacré Cœur, No 6 ; D Dugas, 

cl. St-Pierre, No 8 ; H. Beauregard, cl. St-Hcnri, 
No 12 ; Alph Pouliot, cl. St-Valier, No 20 ; J. A 

Fourbissez vos armes et préparez-vous au Marceauxi cl. Laval, No, 21 ; H. H. Langlois, cl
combat. Larocque, No 25 ; Théo St Germain, cl. St-Paul,

No 36 ; J. Q. Fafard, cl. St Georges, No 69 ; Rév-I 
J. E. Hébert, cl. Stc-Annc de Danville, No 76 ; J. 

Cherchez de nouveaux sociétaires, que ce K Gagnon, cl. Matane, No 95 ; L S. Marcoux, cl. 
ne soit pas eux qui vous cherchent. I? mMci nTd’ de G»n

* * * by, No 116 ; Adol. Sénécal, cl. St-Auguste, No 117 ;
Recrutez pendant que donnent les fainé- i P,f,rnepU' /N°RU8ii Ni u!r2'ci

ante At OA..VA1* • cl. St-Edouard, No 126 ; P Z. Beau lé, cl. St-Sauants et ceux ci seront ébahis de voir comme veur, No 128 ; P. Bolduo, cl. St-Victor. No 134 ; L 
le succès VOUS favorise. L. Ratté, cl. St-Flavien, No 141 ; Ls Malo, cl.

„ * * Belœil, No 144 ; T. Trudeau, cl S te-Marie, No 146:
. , . . ... Alb Dépatie, cl. St-Jean-Bte, No 149 ; J. T. Gruux,
Les cercles ne doivent pas oublier que SI cl. Verdun. No 160 ; Donat Lalande, cl. Ste-Scho 

leur rapport annuel n’a pas été transmis au l“*>que, No 162 ; J. A Joncas, cl. St-Romuaid, No 
B. E. avant le premier de mars, ils encou- l67 • J- c!;, Contant, No 173 ; J. Z Du-'» a—»' >■ saut.

No 190 ; Jos Piché, cl St-Baille, No 199 ; S Moi 
risstte, cl. S'-Léonard, No 202 ; Fréd. Bédard, cl

L, temps viendra.
.“““f” Iravailleronl p„ seront UStlZSS'KrS.'î-gS 
montrés du doigt. nault, No 234 ; Nap. Désy, cl Fillion, No 152 ; Jos.

Où chacun saura que l’égoïsme est mépri- Poul‘D> cl Béland. No 159 ; Phyl. Michaud, cl Isle- 
Sable Verte, No 225 ; E. Gauthier, cl. Papineau, No

Où il sera honteux de s’enrichir aux £ StÆnfcSftT?B,ou°me" kVfi£îrfe 
dépens des autres. No 53 ; Arch. Sauvé, cl Soulanges, No 60 ; L-

Où le bonheur consistera à ne faire que écurie, cl. N.-D des Victoires, No 94 ; D. W. Ga­
le bien. gnon, cl OHer, No 127 ; Art. Larose, cl. Brochés',

Où tout le monde connaliraa.sez ltygien. 
pour se préserver de nombre de maladies, d. St-Stanislas d’Ascot, No 

Où l’alcool et le tabac seront

Un grand concours va commencer.
* * *

* * *

177:

200.
reconnus

comme des poisons et employés avec les médecins examinateurs

précautions d’usage. Le choix des médecins suivants a été ratifié par le
Où tous les hommes feront partie d’une Bu,cau Ex^cutlf : 

bonne mutualité pour leur protection en cas MM A T. Côté, cl Bnubarnois, No 3 ; H. C <■ 

de maladie et de vieillesse, ou pour celle de l'er’ el. St-Médard, No 16 ; J. O. Ledoux, cl. I v 
leurs femmes et de leurs enfants en cas de Quintal 69!’jN°A3BV'
mort prématurée. vert, cl. Lourdes, No 184 ; Lud. Poisson, cl. F
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Grandiose Cérémonie

bénédiction

27

a St-Boniface, Man. CONDOLÉANCES
SOI.ONNKLLK dd DRAPEAU du CER- , Des '^solutions de condoléances ont été 
CLE Langbvin, NO 153. Ie* ccrcles suivants,

votées par
au cours du dernier mois :

a liait îé«mménhMeqUe L’nfigevin> de «'■Bantt», "ÛilS'°dl j. dè»’fillî*''

ce,Ce USEZ i: STiq“e 0ff- - fcîSSÆiÏK,"»» : 4 Mi F" Bsrthile,

Msr« Sü ®=a = -war - - * -—<■

Æ B0ÜR,:ïT’ No79:4-f‘"ille<■««■ J«.

Æ: «KnXc2tîgd“<e?r„„hToet-‘ « »«K«UCL,,,C'No 158 : 4 - f4”ille
hT^Ïp^^t0»"^ B,unetCLÏ VBRUÜN-1,0,60:4 '» fa”i",de feu J„, 

m Le so°ndan'C' 6levée> coarrie el chaleureuset,eme" Cercle Lasalle, No 197 : à M. Henri B, 
le. memh’res deC?Al'Hk«UCane * r<UD‘ de nouveau D* «M°A<H Tm f‘À" 4

ïhzJuge dc'a m°rt de '«ur °--, m eu"'tthi;r,ion

f^*l“nt?«;tirld,e,iie”,0ri,Te 4 Sain, Boni- •i0->d-la-”0U'tdc«m4,eM Boi’in-4
Krindi de " ars*i :4mr- ««K,

de feu

CERCLE ST-PIERRE, No 8, fondé le 3 juillet
1893, ave3 23 membres,

le CeideStPierre6, "°^*™l«n«B*dan»ll<'AM*anMiNaU0niled0n .e,"P,ionnell'">«‘“ avantageuse qu’oc-upe

BILAN AV 1er DECEMBRE 1904.

ANNEE C. LOC 

^ 9,184.89
C. MAL. C. DOT total BAL. C. Ann. MembresBAL. TOT.Du 3 Juillet 1893 Pay? ! 

au
1t décembre 1903 Bal

*12,774 21 
7.294 83 $50,496.71

44,648.61
368 72 I 5,479.38

8 2,415.94 
1,163.93

5,848.10
$ 9.013 34 

7:750.56
I fS $5,848.10$ 1,558.56 

1,547.79
432* 5.038 84 

5,038 841904
Bal. 10.77 1,252.01 __ 1,982.78

•œ?
$ 1.262.78■v":::: *i:K $7,110.88 4489 1,36875 1 iî&M5,248.09

19J5

Bal. 181.28 1.185.95 1,367.23 $ 1,367.23 $8,478.11
RECAPITULATION

prnüactif
PAHHIF $12,870.52

12,309.75_________ •w
-------- 5g°-77 I 7,917.34BAL

8,478.11

J. A. Mionaült, Sec.-Fin.

■

__
__

__
_

__
__

__
__

__
_' ,

—
.

c-
--

;
* ' *

 " -
JL



8t-Auguste... 
Léon XIII. . 
Hte-Msrtinc... 
Jscq. -Cartier.
Ht Médanl.......
Lemoine..........
Mont-Royal..
Duvemay......
Mont-Royal.. 
Lafontaine ...

14-12-97
9-11-03
23-02

23-12-02
12-4-94
5-8-04
8-3-94

3-11-99
14-1299

17-5-04

Cazelais, Job 
Hour beau, Henri 
Lefebvre,
Bertrand, Alb...............
Mont petit, Nap............
Braie, Geo. Eni.............
Naud, Alf.......................
LebuiH, Ans...................
Thibault, Fre.................
Habourin, J. A..............

J. E. A.........

ADMISSION
NOM '41 Cercle ou B. P. Date

Fortier, Joe.................................
Blanchard, J. A........................
Archambault, G. A.................

Beanharnois 
Ville-Marie.
St-Pierre ...
Notre-Dame 
St-H en ri 
St Paul
Contrecoeur...............................
Jeanne-d'Arc.........................
St-Patrice.................................
Houlanges .................................
Ste-Anne de Danville.........
L'Assomption...........................
8t-Benoit..................................

...........  Très. 8 -Luc.........................................

........... Sec.-Fin. et Très. St-François d Asaines...........

...........  Très. Lévis.............................................

........... Sec.-Fin. Delorimier................................

........... Sec.-Fin. et Très. Ht-Vale

...........  Très. Trifluvien.

............ “ St-Victor..
........... Sec.-Fin. et Très St-Evariste
...........  “ Belœil___

Provencber...................
XIII...................

Très
Sec.-Fin.

Très.
Geo. Et 
au, 8. .Létourne 

Boyer, N 
Handfleld, Ed 
Desforges, Alf.
KincheU, J os 
Laboursadiè
Girard, Henri.................
Robitaille, O...................
Pagé, Jos.........................
Palardy, Ulr...................
Lachance G....................
Verrault, Alp...
Dôsautels, Léon...................
Beaulieu A. J......................
Girard, Kug...........................
Veilleux, Joe.......................
Bergeron, J. E.....................
Danser eau, Orner...............
Hébert, Art...........................
Oauvin,
Monet, Geo.........................
Beaubien, Anat................
Duplin, A.............................
Mar in Kxeph....................
Bussière, L. G...................
Chapdelaine, Jos.............

t, J. H...................
Rioux, A. J.........................
Parent, Fernando..........
Dextraze, J E.................
St-Amand, J. C...........................
Bruneault, J. B. U....................
Cormier, D...
Soulard, H. E.

Sec.-Fin^et Très.

Très
C........... Bec-Fin

........... Sec.-Fin. et Très.

ntin

&
Léon.......... Léon XI 

Oémazie.. 
St-Camille 
St-Philé
Basai le .. 
Ste-Jeanne. 
St Leonard. 
St-Adolphe 
Lavallée... 
Iberville...

Sec.-Fin. 
Sec.-Fin. et Très. 

Très.

Sec.-Fin. et Très.

Godboe

Sec.-Fin. Hte-Brigide
-Fin et Très. Gravel.........

" Roberval .
.... Sec.

DeBeaujeu..
St Vbalde... 
Deschaillons
Ht-Lin...........
Roussi n........
Rimouski. . 
Restigouche.
Laflawme...
Sr-PhUippe .
Bic........................................
B. P. Cap St-Ignace— 

Ht-Urbain..............

OIjOOII]

Dionne, A. A 
Robert, J. B.. 
(iervais, O. 
Proulx, F X 
Vautour,, 
Michaud, J. C 
Fréoette, Ls. 
Caron, J. P... 
Labbé, Joe... 
Barrette, Alf..

J. T.................

Percepteur

NBO

iDÉCÉDÉ formi 
cin (< 
riode 
que li 
dtcor 
cl» ma 
(formi

4° U

Médecin
Examinateur

8. McDuff 
Ars. Christin 
T. A. Demers 
J B. Martin 

Prieur. 
Ls Trudeau.
J. U. Lalonde 
H. Campeau. 
J. U. Lalonde. 
L. N. Delorme

Pneumonie.
Fièvres 
Phtisie.
Fracture du crâne. 
Choléra.
Accident.
Pneum. catarrhale. 
Syncope cardiaque. 
Castro entérite 
Fièvres typhoid

typhoïdes

J. C.

(A)

le

6-1046
31-104»
13- 1146 
15-1146
1-1246 
8 1346

14- 1246 
16 1346 
37-1246 
28-1246
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"Cette société participe pour une large paît au 
11 deuil général dans lequel la mort de cet honoré 

“ monsieur plonge le pays tout entier et particulière- 
" ment la nationalité canadienne-française, dont il 

A sa dernière assemblée régulière, le Bureau Exé- “ était l’un des rejetons les plus illustres, et à la pros- 
cutif de l’Alliance Nationale a adopté la résolution " périté de laquelle il axait consacré son énergie et 
suivante :

Décès d’un Sociétaire Distingué

CONDOLÉANCES DO B. E.

•* son vaste talent.
“ L’Alliance Nationale a appris avec un profond “ Le Secrétaire Général est chargé d’offrir à la fa- 

•' sentiment de douloureuse surprise le décès inattendu “"“k du regretté défunt l’expression des plu. sin- 
" de l’Honorable Raymond Fournier Préfontalne, mi- “cires sympathies de l’Alliance Nationale, m lui 

“nistre de la Marine et des Pêcheries, l’un de ses “ transmettant copie de. présentes résolutions.

41 membres les plus distingués. 13 janvier.

Cautionnements d’Officiers de Cercles
La London Guarantee and Accident Company, à la demande du Conseil Général, s’est portée caution de la fidélité des officiers 

de Cercles et de Bureaux de Perception dont les noms suivent, dans l'exercice de leurs fonctions, aux termes des articles 163>t 387 
des statuts :

N DATE D'ACCEPT.
_________ DU CA UT.OFFICIERS. FONCTIONS. NOM DU CERCLE OU B. P.
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29Les Etats-Unis d’Amérique

gSKTSSS S!*--
ffSS ssSStSS? 1b’1" ”-"tînd:;

“ «p»: ïSTr^êStF" =™-”EtatS-Uni« rmf ,e,S.(3“e5 guerres civiles des mains des exemplaires de tou!Je7 VOU'OUrS avoir en

VCVffiï*£2
AVIS DIVERS ^AUX MEMBRES

KHEIEITS PERIODIQUESAVIS

"5BSSS@”' SS»—
formalités à remplir =: a iW»W du «,cie.

1 /,l* *E ***J®1^ (formule No 5). esuM."1*8™1*111”1’ c’est"Ldire verser tout ce qui

maladie, iJi^^tioNSOcU, payable .vau, „ preœiei 
“de est inscrit à une caisse B, L! me,mJbre prem,cr lu,11«- chaque annéé (,8,7

»Æ£ =EBv”"'~ T " T
iæsss

p-S-“vâsé‘ïj„- ** *«*. «,
'« «mu <™.„ ». SSSK “ *fi.Vs'*

Ce certificat doit être produit à ta di.„ • , core moins leurs officiers n»9n„,A ' ^erc es> et en-
-UdS"ts3°iJrarH ??' -« memdbrk ‘'"“W"* * pa^er <5,7^2."°

(e«S) et aussi par ceux inscrits à l»?!' de,S malad“ ,U*KIII0I.

KCUUTIII (formule No 5*). 9UI ««vent la date de sa suspension’?.”,?1111 6 œo"
.Chaque fois qu’un membre désir» Pou/ cela il faut : PenS,0n <ut 310,355-6-8).

djjE25l!EFdJ"K «...
SSSfeMSSê ‘?SS3S«TrSïrdamation d’un certificat’ du 1U8?, app 'X« sa ré- produit sa demande de rfLaL"?* (formulc 2B), s’il 
(formule je). "fiCa' d“ *"* °” d un J«ge de paix néral dans le cours d« déu^ ” -aU -Conseil Gé- 
4» ARTICLES DM turn» ... de “ suspension. "* “0,, <"’1 1» date

(Al Pn„r“ V””* * MM*LTER. s; Subir l’examen médical s’il »„ ...
(A) Pour Caisses locales des malaria» o « ** demande n’est nas tnn. î* * en»5s* rc9uis ou si34 253, 254a à 264. “Ud“ ’ **’ 2°8a, sous deux mois dé fcda™de"lT *“ B“reau E*&utif

ce c un dépôt de

Caisse de Dotation 
(loi) et la cotisation

n

i I



DÉBOURSES PLACEMENT DES FONDS
$ 504 30

37 35 Fabriques 

12,017 74

Par bénéfices.......................................
11 Caisse Générale..........................
•« balance au 31 décembre 1905

. $ 21,500.00 
49,729.47 
26,320 00 

459,195 «I

Municipalités Scolaires................................
Municipalités.....................................................

$ 12,559 39 prgte hypothécaire».........................................
Banques Hochelaga, Provinciale et Na­

tionale ............................................................ 19,033 31CAISSE GÉNÉRALE

$575,778 77RECETTES

732 02 Cercles, etc. — Surplus de remises 
116 00 couvertes par les rapports mensuels,etc. 

13 84 
327 50 

81.45 
336 43

$ nonA 5% des contributions.....................
“ Rétribution.........................................
“ Revue...................................................
« Droits d’entrées................................
<« Revision et mutation.......................
•« Fournitures.........................................
« Assurance garantie, officiers de

clés.................................. .................
Intérêts..................................................... .
“ Divers...................................................

629 32

$575,149 45

Montréal, 31 décembre 1905.

cer-
En foi de quoi nous avons signé,

L. J. D. Papineau, S.G 
- A. St-Cyr, T.G.

$ 1,737.18 
6,462 08 Certifié correct,

O. Bourdon 
J. A. Mignault,

A balance au 1er décembre 1905

} Auditeurs$ 8,189.26

L'ALLIANCE NATIONALE.10
DÉBOURSÉSETAT FUST-A-KTOIBH.

Au SI Décembre 1906
$ 518.97

93.25 
324 63

Par Organisation................ .
“ Fournitures..................
“ Propagande ................
“ Entretien du bureau :

Loy. ..................... ...
Assurance.................
Eclairage................
Téléphone, télégraphe, poste «t

express...............................*.............
Papeterie..............................................
Mobilier................................................
Journaux................................7 ...........
Revision examens..............................
Salaires d’officiers et employés..

CAISSE DE DOTATION

RECETTES

Balance au 30 novembre 1905.....................
Produit des contributions..............................

Intérêts................................................................

234.00 
Il 40 
29 18$527 866 11 

13,893 39 
3,509 00 47 49 

102 68 
58 78$545,268 50

3 00DÉBOURSÉS
124 00 
608 04 

21 03 
405 45 
43 15 

247 54 
25 00

Par bénéficiaires et héritiers de feu :
Elré ir Drôle', de Québev..............

„ Alphonse Duval, de St Pascal...
Irénée R. Lambert, de Louiseville...
Henri Boutheau, de Montréal..............

•< Caisse Générale, 5% des contributions 
« balance au SI Décembre 1905 ......... 538,073 83

$ 2,000 00 
1 000 00 

500 00 
3,000 00 

694 67

*• Divers.........................................................
“ Inspection................................................
« Frais investigation, réclamation ....
“ Revue..........................................................
“ Divers.....................................................

$ 2,897 59 
5,291 67$54.* 268 50 ^ balance au 31 décembre 1905 -----

$ 8,189 26
CAISSE CENTRALE DES MALADES

RECETTES

Balance au 30 novembre 1905 
Produit des contributions....
Intérêt......................................
Réserve..........................................

RÉSUMÉ

$538,073 83 
12,017 74 
5,291 67 

19,766 21

$ 11,732 31 Balance Caisse de Dotation............
“ C. des Malade»...
“ Générale................
“ d'Epargne..............

747 08 
78 00
200

$575,149 4:$ 12,559 39
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Cartes de Cercles
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sst^sta&stssBs
Berrl, 8 hre p.m.

ranleau, 1484èt-Laurent: Prée, Nsp. Boyal. 03 De Gaspé ; B. A 
Ore. Déeautels. N. P.. 1482 8t-L*urent ; O., O^ Monat. 17418t 
Laurent; Md. E.. B. Pelletier, 1619 St-Laurent.Réunions. le et 4e 
mardis Edifice Bq. des Marchands, ooin Laurier et 8j Lau-ent, 
8hrep.ni.

No 171—OL FRONTENAC, Montrénl: 8. A.J. AUB»r- 
ohe, «08 8t-Tlmothée ; AP.. Ootbert deOrsndpré, 988 WoUe.TUu 
nions, le et «e lundis, selle Osmon, 1078 DeMootigny.

»No 108-CL. CHAMPLAIN, Québec: Chsneleln. Réf. J. E. 
PI diet; 8b P G. et Md K., P H. Béderl. 116 Bt .Tenu ; Prés., 
Joe. Rondeau. 418 8 -Jean ; 8. A., J. N. Gingrae, 29 B=rthe ot; 
8.P., J. E. Ro jd«au, 418 Bt-Jean. Réunions, 4e mardi, lalle 
Mon.reoil, 87 D Aiguillon.

Ill—OL. D1LORIMI1R : 8. A.. Wilfrid Portier, 34 Garnier ; 
B.P., Léon Déeautele, 175a Marie Anne. Réunions, le et 4e 
Jeudis, à 8 hre p.m., salle Beaudry, Mb rue Brébosuf.
>No 114—CL 8T-BU8EBB, Montréal 
16 Nellada; B.P. et MAI., J. A. Ranger 
nions, le eo 4e jeudis, salle Lemieux, ooin 
ville, 8 hre p.m.

Fo 116.-CL. NOTB1-DAMB DI GRANBY : 8. A., D. 
Ooyette : 8.P., P. A. Peltier. Réunions, dernier mardi, 7| hre 
P.m., salle 8b-Jean-Baptiste

: 8.A., Pierre Guéne te, 
788 Ontario. Réu- 

Lafentsine et Iber-

Noira-CL. CONTANT, Montréal : 8b. P. O., J. A. Jerry, 
97 Bt-Jeoouee: Prés., Aie. De pé. 274 Beeudry: B A.. M. AI». 
Ouimet, 71 Dubotd ; 8.F., Louis Bednrd, 67 Dubotd; Ma E.. J 
B. Bsstien, 86 Visitation. Réunions, le et «e mercredis, Mlle 
Gagnon, ooin Amherst et Dénontigny, 8 hrs p.m.

No 117—CL. 8T-AUGUSTE, Moitréal : 8.A., J. A. Delorme, 
4Ma Beaudry : RP., Ib Deere stère 1364 St-Jacques. Réunions, 
1er et le mardis, saut Dansereau, ooin Delinelle et Notre-Dame,

No 118—OL. GARNEAU. Montréal: B.A., J. P. Vincent, Ml 
Oh % ham ; 8.P., Joe. Labelle, 71 VinetL Réunions, Se mercredi, 
salle Duvernay, 45 Vlnet, 8 hrs p.m.

No 111.—OL. DUVERNAY, Montréal : B. A., Joseph Mé­
nard, 174 Duremay ; 8.P., O. Legault 176 Duremay. Réunions, 
4e Jeudi, à la salle Duremay, No 46 Vlnet 8 lus p.m.

Paradis, 
nions, le et 4e m
bien.

No m-OL. PAPINEAU, Montrénl : 8.A., R. Huberdeeu, 111 
BtaOntberlne ; B.P„ J. A. Farreeu, 15 Dufreene. Réunion,, 1er 
Jeudi, salle Larivlère, rue Dufresne, 8 hrs p.m.

No 179—OL. 8T-OAMILLK, Oo. Wolfe. S A. et 8 Ym Anatole 
Beau Lien. Réunions, dernier lundi, salle Publique, 7 30 hre p.m.

No 180-OL BT-PHILBMON. Stoke Centre: 8.A., P. X. D. 
Tremblay: 8.P. et MAE., P. J. BédarA Réunions, 4e dimanche, 
salle Publique, 1 hr p.m.

No 114—CL. TRIFLUVIBN, Trois-Rivières : 8.A., A. Le­
brun ; B.P., P X. Vanasre. Réunions, le et 4e dimanohes, 28 
du Platon, 1.15 hr p.m.

No IS—CL 8TB-GBNBV1EVE DE BATI8CAN : Chapelain. 
Bév- M. B llemare ; Hb.P.G., Donat Baribeau ; Prée.. O. Durai ; 
B.A., L. M. J. Tn bault; B.P., Prime Baril ; MAE.. F. X. Baril. 
Réunions, dernier dimanche, après la messe.

No 116—OL. 8T-RDOUARD, Montréal 8. A., Ci B. laçasse, 
960 Beaubien ; S. F., J. T. Ledoux. 1643 Bt-André. Réunions, le 
et 4e mardis salle St-Edouard, 966 Beaubien, 8 bre p m.

No 117—CL. OLIER. Montréal : Chapelain, Rér. W. Hébert, 
P.8.A ; Rb-P.O., D. W. demon, 176 Bt Dtnle ; Prée., J. D. 
Trodel 81 Oedleui; B.A.,0. LspeUoe 706 StrUrbaln ; B.1^Isl- 
dore Moquln, 5 Btr Laurent; MAI., L A. dernier. «6 Bt-Denle. 
Rénnlone, le mercredi. Monnmem Netlonel, 8 hre p.m

Co Compton : 8. A. et 8.P.. Qod. 
dimanche, 6 l'Boolé, S hre p.m.

No 181—CL. RACINE, Woedon : B. A, 8.P. etMAE., J. P. tt 
Lemieux. Réunions, le mmedl, Mlle Mercier, Weedon Station,
7 hre p.m

No 185—CL. 8T-PR08PER ; 8.A. 8 F. et MAE., P. X. Mm 
elootte Réunions, le mercredi, 7 hre p m., salle Publique.

No 181-OL 8TB-CBOILE,
Beaudoin. Réunions, dernier

No 186—CL. 8T-ALPHONSE, Thellord Mine,: 8. A-, J O. 
Landry B. P., J. O. Velllèree. Réunion,, dernier Jeudi, Mlle 
Perron, 7 hrs p.m.

JüttfrSVSSSSt BSS^âaiRîtti £
lundis, salle Aérien, 27 Victoria, 8 hrs p.m.

Æ.MaTl^^drmîn^^^
No 188—CL. LEO ARDEUR, 8t-Antolne de Lotbinière : SA., 

Geo. Gara eau ; 8.P., Oh. Bergeron. Réunions, dernier jeudi, sa 
ytére; 7 hre p m

No 189—CL 8T-DÉSIRÉ, Black Lak 
pagne ; 8 F., F. H. BédarA Réunions,
Forestiers Catholiques. 1 hr p.m.

No 190-CL. 8T -FERDINAND, St-Ferdinand f Hal fax : 
8. A. et 8. P., P. A. Roberge. Réunions, dernier Jeudi, salle Ro­
berge, 8 hre p.m.

No 19L—CL. VICTORIAVILLR : 8.A. et 8.P., Geo. Beaudei 
Réunions, dernier lundi, salle Poltras, 8 hrs p.m.

No 194—CL. 8T-BERNARDIN, Waterloo : 8.A., 8. Brouillet; 
8.F., Léon Racloot Réunions, 3e dimanche

No 196—CL DUMOULIN, Yamachiohe. 8. A. et 8. F., A. J. 
Dereoteaux. Réunions, dernier dim in ohe, 3 hre p.m, asile 
Dereoteaux.

No 197—CL. LA SALLE, Montréal: 8.A., H. B. Duquette, 110 
Bourget; 8.F., J. O. Duouetie, 117 't-Aeeustln. Réunions, 4e 
dimanche, 1 hrs p.m., salle Lenoir, 3755a Notre-Dame.

No 199-CL. BT B181 LE, Oo Portnenf : 8. A. et B.F., D. Bé­
langer. Réunion, dernier lundi, 7 hre p.m.

No MO-OL. 8T-STANI8LA8 D A8COT, Areot Corner : 8.A, 
Joe. Lecomte ; 8.F., J. A.-Ligneux. Réunions, le dimanche, 
après la messe.

No KH.—CL PIE X, West Bhefford : 8.A. et 8.P., J. > Os- 
jfnon. Réunions, 3j dimanche, après la messe, à l’B.oIe uu fil-

le et le rendredls, Mlle Bt-Louis, 568 Pleas*, » hrs p it.
No 146—CL. CHICOUTIMI : AA, D. V. Morris, ; S.F., Bruno 

Lefebrre. Réunions, 1er rendrsdl. sells Ohâteen Ssguouey, 8 30

No 146—OL. 8TE-MARIB, Montrénl : 8.A., Ar. Bourbon- 
nlère, 841 Rlrsrd ; AP-, Jot Merols, B Plessis. Réunions, le 
et le lundis, selle Onreen, Ml Maleonnoure, 8 hrs p m.

No 146—CL. CHENIER Montrénl : AA, duo. Guy, 166 R ohe-

No l«i—CL. BT-J E AN-BAPTIBTE, Montrénl: Ohspeleln, 
Bée. M. Aoclelr, oarè : db. P. O-, Albert DQiUle. 451* Drolet;

Noe Lectoro, 674 «ingnlnet; SA-, E. A. Deeroohee, 684 Umtans; BtTj. PoST128 HypoUte ; Md. B-, P lUrette, 
ooin Drolet A ReoheL Réunions, lestée sendredls, 777 Bengul 
net, 8 hrs p.m.

No 150—CL. LARTIGUE. Loogue-Pointa : A A, C. Edr. Ia 
œe ; B. P.. P. Z. Guy. Réunions, dernier dlmsnohe, 4 hre p.m., 
sells Guy, Btanritnge.

O mgton av ; 8.A., James Fontaine, H6 Cumberland ; J. B. 
e. Bavard. 193 East Front Réunions, 1er et 3e dimanche, saüe 

G. A. R, 168 Main, 2 hs p.m.

b r.
salle Sauvé, 33 Ross, 8 hrs p.m.

:e: 8.A., David Cb*m- 
, 3e dimanche, salle dss

No 188—CL. 8TE-8CHOLA8TIQUE: 8.A., Joseph Fortier;
d,ml" meron>41' 4U M" Vo 106—OL LAFONTAINE. Montréel : Bb.P.Q., N* J* 

No 163-CL. DpLLABD, MimtréeJ: VSi*' B^l.^AdéV'iîurli 583 Oenl.rl°V P., 5. Bneiidou ,«j
ffr ' &Tdi.Mii£-»ue5; sa, Km“” - -

Ain»^P;ABUif.PTOQEBi,NDruS “̂Md^: &SÏ
dredls, salle Leclerc.

dee Forestiers Indépendants la metre, bureau des notaires Duhamel A R'cha d.


